SUIVI ILLUSTRE DE L'ETUDE URBAINE
SUR LE CENTRE-BOURG DE BONSON.

ILLUSTRATIONS : ELOISE VANHOUTEGHEM / SCENARIOS : LES BONSONNAISES ET LES BONSONNAIS / GROUPEMENT VERD!
LFA / LES ELUS DE BONSON
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LE 25 JANVIER 2024, UNE NOUVELLE EQUIPE PROJET EST NEE A BONSON. SA MISSION ? TRANSFORMER LE SECTEUR CHARLES DE GAULLE EN UN VERITABLE CCEUR DE
VILLE. A LA TETE DE CETTE EQUIPE, LE MAIRE DE BONSON ACCOMPAGNE DE SES ELUS, DE SES TECHNICIENS ET DES ELUS DE LOIRE FOREZ. ILS S'ASSOCIENT A
L'ETABLISSEMENT PUBLIC FONCIER DE L'OUEST RHONE-ALPES CEPORA) ET AU RESEAU CULTUREL TERRITORIAL DE LOIRE FOREZ AGGLOMERATION, EN CHARGE DE LA
COORDINATION DE L'INTERVENTION CULTURELLE DE LA MISSION. DES EXPERTS SONT AUSSI VENUS RENFORCER CETTE EQUIPE. IL S'AGIT DU BUREAU D'ETUDES VERDI ET
DE L'ECONOMISTE EN CONSTRUCTION ONNIX . |

PRESENTE EGALEMENT, VOTRE NARRATRICE ET ILLUSTRATRICE, ELOISE
VANHOUTEGHEM DU GROUPEMENT VERDL. JE VOUS ACCOMPAGNE TOUT AU
LONG DE CES PAGES POUR VOUS RETRACER NOS RENCONTRES.
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ET PUIS DANS CETTE EQUIPE PROJET, IL Y A AUS5I VOUS. QUE VOUS S0YEZ DE
PASSAGE OU RESIDENTS DE BONSON, VOTRE ROLE DANS CETTE AVENTURE SERA

PRIMORDIAL, MEME SI VOUS NE LE SAVEZ PEUT-ETRE PAS ENCORE...

C'EST ICI, A L'HOTEL DE VILLE DE BONSON, QUE DEBUTE L'AVENTURE
ILLUSTREE DE CETTE ETUDE URBAINE. CES DESSINS VONT VOUS
PERMETTRE DE SUIVRE LES ECHANGES, LES ANALYSES, LES
HYPOTHESES ET LES RESULTATS DE L'ETUDE POUR QUE DEMAIN, LE
CCEUR DE VILLE DE BONSON PALPITE DE CONCERT AVEC VOUS. CAR
C'EST LA L'UNE DES PREMIERES REGLES QUE S'EST DONNEE L'EQUIPE -
VOUS INFORMER ET VOUS ASSOCIER POUR CONDUIRE UN PROJET
PARTICIPATIF, PAR LE BIANIS D'UNE APPROCHE ET D'UNE
INTERPRETATION PLUS SENSIBLES DES FAITS.

BONJOUR A
TOUTES ET TOUS.

NOUS NOUS ASSOCIONS AUJOURD'HUI
POUR INTERROGER LE STATUT ET LE
DEVENIR DU SECTEUR DU ROND-POINT
CHARLES DE GAULLE, AFIN DE DOTER
LA COMMUNE D'UN VERITABLE
COEUR URBAIN ATTRACTIF ET
SUR-MESURE ..

_ET DE RENFORCER LA LISIBILITE “will URBAINE DU CENTRE.



< JE PROPOSE DE FAIRE UN TOUR DE TABLE POUR NOUS PRESENTER . THIERRY DEVILLE MAIRE DE BONSON.

CLAUDINE COURT, SAMUEL RIVE ”
EVELYNE CHOUVIER, \ /  VICE-PRESIDENTE HABITAT ET \ / £cONOMISTE DE LA \[ | ARCEL GIACOMEL, 1 = ADJOINT
VICE-PRESIDENTE EN |\ ATTRACTIVITE DES CENTRES-BOURGS AMENAGEMENT DU TERRITOIRE ET

CONSTRUCTION ET e :
CHARGE DE LA ET CENTRES-VILLES POUR LFA._/ \ pRESIDENT D'oNNIX. /) \HOBILITE A LA MUNICIPALITE.
CULTURE POUR LFA CHRISTINE PAQUIS, EN

CHARLENE CHUN-HUNG~KEE, CYPRIEN RABIN, CHARGE DE LA CULTURE
CHARGEE DES ETUDES ET DES CHARGE D'ETUDE ET COMMUNICATION
APPELS A PROJET CHEZ EPORA,

CHEZ VERDL

AMELIE LEGUAY,
CHEFFE DE PROJET
CHEZ VERDI.

A LA MUNICIPALITE.

SOPHIE CARTOUX;
CHARGEE D'AFFAIRES
TERRITORIALES
\_CHEZ EPORA.
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~/” MAXIME CHAUVET,
[ DIRECTEUR GENERAL
\ DES SERVICES A LA

o | CATHERINE NGENEUXYY 7 N7 LAURENT BRUNON, N3 N\ MUNCPALITE
| DIRECTRICEDELA |/ VANHOUTEGHEM, \ [CONSEILLER MUNICIPAL | - <
~ ) CULTURE POUR LFA,_/|  LLUSTRATRICE

DELEGUE ENERGIEET |+ —

PRESTATAIRE POUR ENVIRONNEMENT.

VERDI.

SANDRA OURY, l§ AMANDINE WEBER.

DIRECTRICE DE LHABITAT }7"p e Ay CULTUREL TERRITORIAL,
ET DES> PROJETS URBAINS AL 0 oRDINATRICE DE L'ACTION

POURLFA. CULTURELLE POUR LFA.

D'ORES ET DEJA, IL A ETE DETERMINE COMME PRINCIPES STRATEGIQUES DE CONCENTRER L'ENSEMBLE DES NOUVEAUX LOGEMENTS, COMMERCES ET SERVICES
DANS UN RAYON DE 500M AUTOUR DE LA GARE, AFIN D'ENCOURAGER LES DEPLACEMENTS LOCAUX A PIED OU A VELO.

PLUSIEURS PROJETS S'INSCRIVENT DEJA DANS CETTE DEMARCHE. C'EST LE CAS DU DEMENAGEMENT DU SUPERMARCHE, MAINTENU DANS LE CENTRE-VILLE ET
EGALEMENT DE LA REFECTION DE L'AVENUE DE LA MAIRIE EN VOIE COMMUNAUTAIRE, PLUS URBAINE, VEGETALISEE ET PARTAGEE .

AUJOURD'HUI NOUS AVONS
BESOIN DE COMPRENDRE CE
QUI DEFINIT UN CCEUR DE
VILLE POUR LES HABITANTS
DE LA COMMUNE.

L'OBJECTIF EST D'ASSOCIER

PLEINEMENT LES HABITANTS _, ,_ _
A LA REFLEXION MENEE AINSI, CELA PERMETTRA AUX ELUS UNE COMPREHENSION DE LEUR TERRITOIRE SOUS UN ECLAIRAGE NOUVEAU.

AU-DELA DE LA SEULE QUI L'HABITE ? QUI LA PRATIQUE ? QUI'Y TRAVAILLE ? QUI'Y FAIT SES COURSES ? QUI'Y PRATIQUE SES LOISIRS ?
INFORMATION. @




LOIRE FOREZ AGGLOMERATION, L'EPORA ET VERDI EN QUELQUES MOTS...

LOIRE FOREZ AGGLOMERATION EST UN ETABLISSEMENT PUBLIC DE
COOPERATION INTERCOMMUNALE CEPCI) QUI RASSEMBLE 87 COMMUNES
DONT BONSON. IL EST LE MAITRE D'OUVRAGE DE CETTE ETUDE, EN
PARTENARIAT AVEC LA COMMUNE ET L'EPORA.

COMMERCIAL DE PERIPHERIE ET DES OFFRES CULTURELLES EXCENTREES.

PARTENAIRE DE LA MUNICIPALITE ET DE LFA, L'EPORA,
ETABLISSEMENT PUBLIC FONCIER D'ETAT, ACCOMPAGNE
LA COMMUNE DANS LA DEFINITION DE SES PROJETS
D'AMENAGEMENT ET DES OPERATIONS FONCIERES AU
TRAVERS D'ETUDES QU'IL CO-FINANCE. A L'ECHELLE
COMMUNALE, L'EPORA ETABLIT UNE CONVENTION DE
VEILLE ET DE STRATEGIE FONCIERE. LA VEILLE
FONCIERE CONSISTE A SUIVRE, SUR UN PERIMETRE
DETERMINE, LES VENTES ENVISAGEES. ELLE VISE A N& i
PERMETTRE L'ACQUISITION DE TERRAINS EN VUE DE
REALISER UNE OPERATION. L'EPORA LUTTE CONTRE
L'ETALEMENT URBAIN EN MOBILISANT LE FONCIER DANS

LE TISSU URBAIN CONSTITUE.

ON CONSTATE AUJOURD'HUI QUE LES COEURS DE COMMUNES ONT PERDU LEUR ATTRACTIVITE
RESIDENTIELLE DU FAIT DE LA PRODUCTION DE L'HABITAT EN DEHORS DES BOURGS. LES
ESPACES PUBLICS ET LES EQUIPEMENTS ETANT MOINS PRATIQUES, LES OCCASIONS DE
CONTACT ET DE VIE COMMUNE SONT MOINS NOMBREUSES. EN CAUSE EGALEMENT, UN MODELE

LES SERVICES «PROJETS URBAINS» ET LE RESEAU

CULTUREL DE LFA ACCOMPAGNENT LA COMMUNE DANS
SA DEMARCHE DE REFLEXION ET DE MISE EN PLACE

DEPUIS SA CREATION EN
2017, UNE TRENTAINE DE
COMMUNES DU TERRITOIRE
ONT ETE ACCOMPAGNEES
DANS CE TYPE DE PROJET.

LA RECONQUETE DES CENTRES
~-BOURGS EST UN ENJEU POUR LFA.
LES ELUS AFFICHENT LA VOLONTE
DE MAINTENIR UN CADRE DE VIE
ATTRACTIF EN CONCEVANT UN
MODELE DE DEVELOPPEMENT
URBAIN NOVATEUR.

CETTE ORGANISATION SPATIALE ET CES PRATIQUES IMPOSENT
DES DISTANCES DE PLUS EN PLUS LONGUES POUR ACCEDER
AUX SERVICES, AUX EQUIPEMENTS ET AUX COMMERCES, AVEC
TOUTES LES CONSEQUENCES QUE CELA ENGENDRE SUR LES
PLANS ENVIRONNEMENTAUX ET SOCIO-ECONOMIQUES.




CREE EN 1987 VERDI EST UN GROUPE FAMILIAL INDEPENDANT MULTIPROFESSIONNEL, \
OEUVRANT SUR TOUS LES ASPECTS DE L'AMENAGEMENT DES TERRITOIRES ET DE LA
CONSTRUCTION. DANS LE CADRE DE CETTE MISSION, NOUS SOMMES, NOUS, URBANISTES .

NOUS APPORTONS NOS SAVOIRS POUR REDESSINER LES ESPACES
DE VIE. L'ACTEUR PRINCIPAL DES PROJETS D'AMENAGEMENT
RESTE LE CITOYEN, C'EST-A-DIRE CELUI QUI'Y VIT ET QUI'Y
TRAVAILLE. NOTRE DEMARCHE EST CELLE DE L'INTELLIGENCE
COLLECTIVE, AU CROISEMENT DES EXPERIENCES VECUES ET
DES EXPERTISES TECHNIQUES. C'EST NOTRE BOUSSOLE.

THEMATIQUES. PARMI ELLES FIGURENT LES LIAISONS DU PERIMETRE DU
CENTRE-VILLE AVEC LE RESTE DE LA COMMUNE, POUR PERMETTRE DE METTRE

OU ENCORE, LA REPARTITION DES ESPACES PUBLICS A L'ECHELLE
MANDATE PAR LFA POUR LA PREMIERE PARTIE DE CETTE ETUDE, LE |l commuNALE, LEURS DIMENSIONS, LEURS FONCTIONS, LEURS REVETEMENTS.
GROUPEMENT VERDI ETABLIT UN DIAGNOSTIC QUI ANALYSE PLUSIEURS

EN EVIDENCE LES LIENS ET LES COUPURES ENTRE LE SITE ET SES ENVIRONS.

- e

I VERDI IDENTIFIE EGALEMENT LES FORCES DE BONSON EN TERMES
D'HEBERGEMENTS ET D'HABITAT ET APPORTE UN ECLAIRAGE SUR LE
COMMERCE LOCAL, SES ATOUTS ET SES FAIBLESSES. IL REPERTORIE
LES EQUIPEMENTS, ANALYSE LE PATRIMOINE BATI ET PAYSAGER ET
ETUDIE LES DEPLACEMENTS. DANS UN SECOND TEMPS, L'OBJECTIF
_ EST DE CONFONTER LES PREMIERES ANALYSES TERRITORIALES AUX
o / PERCEPTIONS ET AUX BESOINS DES RIVERAINS.

| LA COMPREHENSION DES BESOINS DES HABITANTS EN TERMES DE MOBILITE, D'ACCESSIBILITE, DE LOISIRS, DE SERVICES,... EST ESSENTIELLE POUR LA MISSION
DE VERDI. LORS DE LA PREMIERE PHASE, LES PORTRAITS AINSI QU'UNE BALADE URBAINE ONT DONNE LIEU AUX PREMIERS ECHANGES.

RENCONTRONS-NOUS A LA PAGE SUIVANTE... ;




POUR CERTAINS D'ENTRE VOUS, LA PREMIERE PERSONNE QUE VOUS AVEZ RENCONTREE CEST MO, ELOISE. J'Al PU ECHANGER AVEC QUELQUES COMMERCANTS
ET HABITANTS PREALABLEMENT A LA BALADE URBAINE. MA PREMIERE ENTREVUE A EU LIEU A LA BOULANGERIE DU ROND-POINT CHARLES DE GAULLE, AVEC
CECILE, EN PARTAGEANT LE PETIT CAFE DU MATIN.

J'HABITE SURY-LE-COMTAL ET JE SUIS A BONSON PARCE
QUE MA VOITURE EST AU GARAGE, J'AIME BIEN CELUI-LA.
JE VIENS PARFOIS A VELO CE N'EST PAS TRES LOIN.

LES PETITES VILLES SONT TELLEMENT COTE A
COTE QUE SI ON NE TROUVE PAS CE QUE L'ON
VEUT QUELQUE PART ON SE DEPLACE. JE
TROUVE QUE CELA FAIT PROFITER TOUT LE
MONDE, ET SI L'ON N'A PAS DE VOITURE IL Y A
LES BUS. JAJOUTERAIS QUIL N'Y A QU'UN
PASSAGE TOUTES LES HEURES DONC, CE “ [
SERAIT PEUT-ETRE BIEN UN PEU PLUS DE BUS.

YASSINE, LE GERANT DE LA BOULANGERIE DEPUIS 2 ANS 41/2 ME RACONTE QUE LES # PREMIERS MOI5 DE 50N ACTIVITE, IL FAISAIT DES ALLERS-RETOURS
DEPUIS SAINT-ETIENNE EN VOITURE, AVANT DE TROUVER UN LOGEMENT CHEZ UN PARTICULIER A SURY-LE-COMTAL . a . _
\

| Saint-
_ Etienne
LBonsop J

COMME CECILE ET DE NOMBREUSES PERSONNES, IL PROFITE DU
GRAND PARC DE LA COMMUNE VOISINE, LE LONG DE LA LOIRE.

b

«LE PARKING DE LA BOULANGERIE, COMME C'EST UN LIEU DE "\
PASSAGE, LES GENS SARRETENT. CELA ARRIVE SOUVENT QUE LES |
CLIENTS S'ARRETENT, CONSOMMENT ET ME DEMANDENT ...»

'\ CENTRE-VILLE?"

JE CONTINUE DONC MON CHEMIN POUR ENQUETER UN PEU SUR CE MYSTERIEUX
CENTRE-VILLE AUPRES DE PAULINE, LA FLEURISTE SITUEE EN FACE.

A CET ENDROIT SUR L'AVENUE DE SURY,

CE SERAIT PLUS ATTRACTIF S'ILY AVAIT
DES PISTES CYCLABLES ET DES PLANTES
QUAND ON RENTRE DANS BONSON.

v

s Ballfolel " GERE LA BOUTIQUE DEPUIS 14 ANS. 80 % DE MA CLIENTELE C'EST DU PASSAGE. LA DEVIATION
7 4 DE LA D8 MA ATTIRE DE LA CLIENTELE. SIL Y A MOINS DE MONDE QUI PASSE DEVANT, LES GENS
ONT PLUS DE TEMPS SILS SOUHAITENT SARRETER LORSQUILS VOIENT UNE BELLE BOUTIQUE

- [ ST TR R e T A ﬂ

IL MANQUE UN CENTRE-VILLE UN PEU PLUS COCOONING ET DES PRODUITS LOCAUX DE QUALITE .
EN FACE DU SUPERMARCHE JE METTRAIS DE LA VERDURE POUR HARMONISER LE CENTRE .

LE JOUR DU MARCHE IL Y A 2 FLEURISTES INSTALLES. C'EST DOMMAGE, L\,
FAUDRAIT PEUT- ETRE ESSAYER DE DIVERSIFIER AVEC D AUTRES VENDEURS.
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JE VAIS ENSUITE INTERROGER QUELQUES COMMERGCANTS SUR LA PLACE FRANGOIS MITTERAND ET NOTAMMENT BERTRAND, PRIMEUR DEPUIS 16 ANS.

PLACER LA POSTE ICI , ILS ONT TRES BIEN FAIT. ELLE NEST PAS \ / POUR LE PARKING, LES GENS ME DISENT QUE C'EST COMPLIQUE DE VENIR CHEZ NOUS.

LOIN DE LA MAIRIE ET DE NOS COMMERCES. LES PIETONNIERS | { QUAND ON ARRIVE DU ROND-POINT CHARLES DE GAULLE ET QUE L'ON MANQUE LA SORTIE

SE SONT AUSSI GRANDEMENT AMELIORES, IL Y A DE LARGES T, DU PARKING EN PRENANT L'AVENUE DE LA MAIRIE, ON NE PEUT PAS REVENIR FACILEMENT.
1, > ESPACES POUR CIRCULER. — —

| JRERNE
S UL R A

AU ROND-POINT CHARLES DE
GAULLE IL MANQUE DE
L'ESPACE POUR SE GARER
AUTOUR DES COMMERCES. LA
+ W LOGIQUE SERAIT DE METTRE

™\ UN PARKING LIMITE A 2H.

ON DIT QUE LA COMMUNE EST UN PEU DISPATCHEE, JE NE LE VOIS PAS COMME GA. ON
A UNE PLACE ICI, UNE AU NIVEAU DU ROND-POINT EN FACE DES PETITS COMMERCES
ETILY EN A UNE AUTRE A COTE DU POLE MEDICAL . JE PENSE QUE L'ON PEUT ANIMER
LA COMMUNE, IL N'Y A PAS DE TROP GRANDES DISTANCES ENTRE LES PLACETTES. /S

PAR EXEMPLE, POUR LES ILLUMINATIONS, LA VILLE ORGANISE
UNE FETE SUR LA PLACE FRANCOIS MITTERAND, DISTRIBUE
DES LAMPIONS PUIS ON PART JUSQU'A LA VOIE FERREE POUR
ARRIVER AU STADE. ORGANISER DES EVENEMENTS QUI
SOIENT LIES AU NIVEAU DE LA COMMUNE, POUR DYNAMISER
ET MONTRER QUE LA COMMUNE EST VIVANTE, C'EST BIEN.
EN CREANT UNE COHESION, CA PERMET AUX GENS DE FAIRE
UNE PETIT CHEMINEMENT ENTRE LES PLACETTES.

1 W

A CHACUNE DE MES ENTREVUES, JE
DEMANDE COMMENT SE PRATIQUE
LA TRAVERSEE DU ROND-POINT ET
DU CHEMIN DE FER . A PIED, A VELO
OU EN VOITURE, LES USAGES ET LES
AVIS DIVERGENT.

J'HABITE A 300M DE LA GARE, J'Y VAIS A PIED. DE
TEMPS EN TEMPS, JE TRAVERSE LE CHEMIN DE
FER ET C'EST BIEN PROTEGE.

LE ROND-POINT DESSERT BIEN EN VOITURE. C'EST LE PASSAGE

OBLIGATOIRE POUR NOUS QUAND ON QUITTE OU QUE L'ON
REVIENT. LE ROND-POINT C'EST CE QU'IL'Y A DE PLUS PRATIQUE.

LES TROTTOIRS NE SONT PAS ADAPTES
AUX FAUTEUILS. ILS SONT DENIVELES.

LE ROND-POINT N'EST PAS PRATIQUE,
IL'Y A BEAUCOUP DE TRAFIC ET C'EST
DIFFICILE DE CIRCULER A PIED.




JE CHEMINE "DE L'AUTRE C‘()TE", COMME CERTAINS NOMMENT LE QUARTIER APRES LE CHEMIN DE FER, POUR RENCONTRER, A LA SALLE DU RENOUVEAU,
EVELYNE ET QUELQUES ADHERENTS DE L'ASSOCIATION «TEMPS LIBRE> . AVEC MARTINE ET CHRISTIANE JE M'INFORME SUR LEURS MODES DE DEPLACEMENT.

POUR DANILO, COTE CAFE LITTERAIRE, A BONSON IL N'Y A PAS DE
CENTRE-VILLE COMME LES VILLAGES D'AUTREFOIS. ET
MARIE-JOSE ETAIE SES PROPOS D'UNE ANECDOTE.

JUTILISE LA NAVETTE
DE LA MAIRIE, DU CCAS,
POUR ALLER A PISCINE.

ET MOl LA NAVETTE DE LFA
POUR ALLER AU CINEMA.

VOUS AVIEZ L'EGLISE LA,
LA MAIRIE EN FACE, ET LA | § _ oy
PLACE  PUBLIQUE AU | B ' W 4
MILIEU OU L'ON POUVAIT [ N\ ~ A

SE PROMENER . CESTVRAI (& S ARRRN - L A =
QU'ICI ON A LE SENTIMENT | & \ ‘
DEPUIS TOUJOURS QUE -

CEST UN CARREFOUR. % 1

PERSONNELLEMENT JE ME DEPLACE A PIED OU EN
VELO. CIRCULER SUR LE ROND-POINT EN VELO EST
DANGEREUX MAIS JE COMPRENDS QUE RESOUDRE
CE PROBLEME PEUT PRENDRE DU TEMPS.

L'ANCIEN LOGO DE LA VILLE, Q AVAIT ETE FAIT PAR LES ENFANTS DE
L'ECOLE, C'ETAIT UN PAPILLON COLORE EN ROUGE ET JAUNE AVEC UN TRAIT
MARRON AU MILIEU ET UN X POUR LES AILES, CETAIT LE CARREFOUR.

AU CLUB DE L'AMITIE JE NOTE LA DIVERSITE DES PREFERENCES EN CE QUI CONCERNE LES MODES DE CONSOMMATION, ET JE LE CONSTATE PLUS LARGEMENT
LORS DE MES DIFFERENTES RENCONTRES.

7 NOUS ALLONS AU PRIMEUR', ...,
JE VAIS AUX SUPERMARCHES, CE =\ ET CHEZ LE BOULANGER. /( MOl JE VAIS PLUTOT AU
| NEST PAS LOIN, C'EST MOINS CHER, T gl "R LE OIMANCHE.

\ LY A DU CHOIX ET DES PARKINGS.
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POUR JOSETTE... h "\
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VIRGINIE, QUELLE EST VOTRE PERCEPTION DU
ROND-POINT EN TANT QUE COMMERCANTE ?

- (

LE ROND-POINT JE NE L'INCLUS PAS FORCEMENT AU
CENTRE-VILLE, C'EST L'ENTREE. QUAND ON ARRIVE
FACE A LA MAIRIE SUR LE ROND-POINT, ON NE VOIT PAS
QUIL Y A DES COMMERCES, ON NE SE REND PAS
COMPTE QU'IL'Y A UN PETIT CENTRE-VILLE. BIEN SUR,
CELA DEPEND D' OU L'ON VIENT.

EN FAMILLE NOUS N'AVONS PAS BESOIN D'ALLER COTE
GARE DEPUIS CHEZ NOUS, ON COUPE DERRIERE LA
MAIRIE. ON N'Y VA JAMAIS EN FAIT.



ET BIEN MOI JE CONTINUE MES ALLEES ET VENUES, ET JE TRAVERSE A NOUVEAU POUR DISCUTER AVEC ANGELIQUE A L'ACCUEIL DE LAGARE. |

LA TRAVERSEE DU CHEMIN DE FER C'EST UNE CATASTROPHE AVEC '\
LES GENS QUI TRAVERSENT ALORS QUE LES TRAINS SONT EN
GARE ET QUE LES PASSAGES A NIVEAU SONT FERMES.

T " DERNIEREMENT UN MONSIEUR A TRAVERSE PENDANT QUE LE TRAIN ETAIT EN MARCHE. LE
X CONDUCTEUR A ETE OBLIGE DE S'ARRETER EN TAPANT DES GRANDS COUPS DE KLAXON.
FRANCHEMENT JE ME SUIS DIT, C'EST PAS POSSIBLE, IL NE VA PAS LE FAIRE ! MAIS SI, IL L' A FAIT
BARRIERES FERMEES, FEUX CLIGNOTANTS, LA PERSONNE EST PASSEE sous LES BARRIERES

/" L'INCONVENIENT DU ROND-POINT CHARLES DE GAULLE, C'EST LE MOMENT OU TOUT EST
[ FERME AU NIVEAU DES BARRIERES, C'EST COMPLIQUE. LES TRAINS DE 1FH30 ET 1HH50,
C'EST LA QU'IL'Y A LE PLUS DE MONDE AVEC LES GENS QUI REVIENNENT DU TRAVAIL. C'EST
UNE VOIE UNIQUE ET LES TRAINS SE CROISENT ICI. SI LE TRAIN DE SAINT-ETIENNE EST
ARRIVE MON PASSAGE A NIVEAU EST BAISSE, ET CELA SIGNIFIE QU'IL FAUT QUE J'ATTENDE
CELUI QUI VIENT DE MONTBRISON. S'IL A 2 MINUTES DE RETARD, GA VA, JE NE RELEVE PAS
LA BARRIERE, SI PAR CONTRE IL EN A 10, JE RELEVE MANUELLEMENT MON PASSAGE A
\  NIVEAU POUR FLUIDIFIER ET FAIRE PARTIR LE MAXIMUM DE VOITURES, SINON VOUS AVEZ LA
\_ QUEUE. LA QUEUE AU ROND-POINT GA PART SUR SURY, FORCEMENT IL Y EN A DE PARTOUT.

AUTOUR DU ROND-POINT IL N'Y A QUE LE TRAFIC \
ROUTIER . QUAND ON SE PROMENE EN FAMILLE APIED ET |
QUE L'ON TRAVERSE EN VENANT DE LA GARE, ON PASSE
PAR LE PETIT JARDIN PLACE DU SOUVENIR POUR ARRIVER
DIRECTEMENT SUR LAROUTE OU IL Y A LE SUPERMARCHE.
"ﬁm .@' ' i :0 “al C'EST SECURISE. CELA PERMET DE COUPER ET D'EVITER /
DE PASSER LA OU IL'Y A LES VOITURES. A




LA BALADE !

BALADE URBAINE DANS LE CENTRE-VI DHMARS A 4130,
./ /DEPART DEPUIS A
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ILOT COMMERCIAL e \ \
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AVENOE DE SURY
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VOUS ETIEZ NOMBREUX AU RENDEZ-VOUS DU MARS POUR PARTAGER, LORS DE LA BALADE URBAINE
ORGANISEE PAR VERDI, VOS HABITUDES ET VOS ATTENTES SUR LE CCEUR DE BONSON. VOS REMARQUES
ONT PERMIS AUX URBANISTES DE REALISER UN ETAT DES LIEUX SENSIBLE SUR DIFFERENTES
QUESTIONS D'USAGES ET D'ENGAGER UNE REFLEXION SUR LE LONG TERME POUR LA MUNICIPALITE. LE
CONSEIL MUNICIPAL DES ENFANTS ETAIT EGALEMENT PRESENT ET UNE DIZAINE D'ENTRE EUX ONT PU
PARTAGER LEURS AVIS SUR LA VILLE QU'ILS SOUHAITENT HABITER DEMAIN.

IL Y A UN BESOIN DE
PARTAGE DE  L'ESPACE,
DONNER PLUS DE PLACE
AUX PIETONS ET SECURISER
>\ LES VOIES CYCLABLES.

« LE POINT DE REPERE » DE LA MAIRIE, LIEU OU DEBUTE LA
BALADE, EST CONSIDERE COMME UNE VITRINE PLUTOT QU'UN LIEU
D'USAGES. LES URBANISTES SOULIGNENT LINTERET DE
MATERIALISER LA FONCTION DU PARVIS EN L'AMENAGEANT COMME
UN ESPACE DE RENDEZ-VOUS, A LA CROISEE DES CHEMINS ET A
PROXIMITE DES COMMERCES ET DES SERVICES. IL S'AGIRAIT
EGALEMENT DE SECURISER LES DIFFERENTS MODES DE MOBILITE
ET DE CONFORTER LES LIAISONS PHYSIQUES ET VISUELLES PAR LA
SIGNALETIQUE, VERS LES DIFFERENTS POLES DE LA COMMUNE.

NOUS CHEMINONS RUE DES JAVELOTTES, 2E"€ ARRET DE LA BALADE. LES URBANISTES FONT VALOIR LA PERTINENCE DE DONNER UNE PLUS-VALUE A CETTE
« ARRIERE-SCENE ». CET ESPACE PROTEGE DU BRUIT ET DE LA CIRCULATION PAR L'ILOT COMMERCIAL ET STRATEGIQUEMENT POSITIONNE, POURRAIT DEVENIR
PLUS QU'UN PARKING. ILS SUGGERENT EGALEMENT UN TRAITEMENT DE LA JONCTION ENTRE LE SECTEUR CHARLES DE GAULLE ET L'ENTREE DES JAVELOTTES
AFIN DE FACILITER LES DEPLACEMENTS ENTRE LE CENTRE-VILLE ET LES SECTEURS D'EQUIPEMENTS PLUS AU NORD (CITY PARK, GROUPE SCOLAIRE).
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CERTAINES PERSONNES ATTIRENT L'ATTENTION SUR LES RISQUES DU ROND-POINT, PEUVISBLEETPEU | ™
RESPECTE, DU CROISEMENT ENTRE LA RUE DES JAVELOTTES ET LA PLACE CHARLES DE GAULLE.

NOUS NOUS DIRIGEONS ENSUITE SUR L'ILOT COMMERCIAL AVENUE DE SURY. IL REPRESENTE LE PREMIER POLE DE COMMERCES QUAND NOUS ARRIVONS SUR
BONSON DEPUIS LE 5UD. POUR VERDI, IL SAGIT D'UN SECTEUR STRATEGIQUE SUR LEQUEL UNE INTERVENTION URBAINE A LECHELLE DE LILOT SEMBLE
NECESSAIRE. L'ENSEMBLE DES THEMATIQUES DEVRONT ALORS ETRE TRAITEES (FAGADES COMMERCIALES, ECLAIRAGE PUBLIC, MOBILITES, VEGETALISATION,..)

QUELQUES-UNS REGRETTENT LE MANQUE D'ECLAIRAGE PUBLIC,

UNE SOLUTION QUI PERMETTRAIT DE RASSURER LES PASSANTS  [EEi : S CE SECTEUR EST UNE ERREUR DU PASSE QUL
QUI RESSENTENT DE L'INSECURITE. I FAUT REPARER ET AERER . EN PLUS, LE BATIMENT

DERRIERE EST INHABITE.
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NOUS AVANCONS VERS LA PLACE DU 41 NOVEMBRE. UN ESPACE PUBLIC PRECIEUX QUE VERDI SOUHAITE VALORISER ET REPENSER DANS UNE DIVERSITE D'USAGES.

A L'INTERFACE DES «DEUX BONSONS», LES URBANISTES
PERCOIVENT QUE CE SECTEUR OUVRE UN CERTAIN
NOMBRE DE POSSIBILITES PARCE QU'IL EST PEU AMENAGE
ET LAISSE MAJORITAIREMENT LIBRE . IL FAIT RESSORTIR
UNE QUESTION MAJEURE SUR LA COORDINATION DES
| DIFFERENTS MODES DE TRANSPORT ET LA SECURISATION |

DES PLUS VULNERABLES. |,,m,| 2

‘1 N
L'ARRET DE CAR N'EST PAS ASSEZ SECURISE ALORS !

QU'IL'Y AURAIT LA PLACE D'ARRANGER LES CHOSES.

QUAND LE BUS EST A L'ARRET, LES VOITURES DERRIERE ESSAIENT DE
LE DOUBLER EN COUPANT LA LIGNE BLANCHE. CEPENDANT, LES
VOITURES QUI SORTENT DU PARKING ICI N'ONT PAS DE VISIBILITE.

ON TRAVERSE POUR PENETRER DANS LA BULLE, COMME CELA A ETE DIT, DE LA PLACE DU SOUVENIR. PETIT SQUARE DISCRET, IL REPRESENTE POURTANT UN
PETIT CCEUR VERT A L'ECHELLE DE LA COMMUNE ET EST SITUE STRATEGIQUEMENT AU NIVEAU DE LA LIGNE DE CHEMIN DE FER . IL EST A LA FOIS UN ESPACE
DE TRANSITION ET UN POINT DE REPERE IL MERITERAIT PLUS DE VISIBILITE.

/ - NOUS APPRECIONS LA PRESENCE DES BANCS MAIS ILS
C EST CALME, ON EST PROTEGE 4‘ REE SONT QUAND MEME VETUSTES ET UN PEU TRISTES
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. ON REMARQUE UN CHEMIN DE DESIR DANS LE SQUARE aul F

!ﬁw “A.J * LONGE LA HAIE. IL DONNE A VOIR LE TRAJET DES

PASSANTS QUI PREFERENT EVITER LE DALLAGE AMENAGE.
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NOUS TERMINONS CETTE VISITE A LA GARE, MAIS SOMMES-NOUS TOUJOURS DANS LE CENTRE-VILLE DE BONSON ? SI NOUS AVONS ENTENDU DES «NON>
INSTINCTIFS, APRES QUELQUES ECHANGES, LA PRESENCE DE COMMERCES ET DE SERVICES STRUCTURANTS (GARE, PHARMACIE, ETC.) INFLUENCE ENSUITE LES
REPONSES .

AUJOURD'HUI, AVEC LES COMMERCES ET PUIS LA GARE, ON EST BIEN DANS UNE FORME DE CENTRALITE DE BONSON,
N — MAIS PLUS GRANDE QUE CELLE DU ROND-POINT

LES PARTICIPANTS A LA BALADE TROUVENT Lt W - ~ -

LA GARE TROP DIFFICILE D'ACCES DEPUIS LE
SECTEUR CHARLES DE GAULLE. — i BONSON EST UNE VILLE MULTIPOLAIRE. IL

EXISTE DEJA UN POLE COMMERCIAL, UN
PGLE SPORTIF ET UN POLE MEDICAL.

POUR VERDI IL EST SIGNIFICATIF D'ASSURER DES LIAISONS INCLUSIVES ENTRE LES FONCTIONS URBAINES AU NORD DE LA VOIE FERREE ET CELLES AU SUD
(GARE, COMMERCES,‘EQUIPEMENTS PUBLICS), D'ENCOURAGER ET FAVORISER LES LIAISONS DOUCES PAR D__ES‘AMENAGEMENTS ADEQUATS DE L'ESPACE PUBLIC,
ET EGALEMENT D'AMELIORER L'ATTRACTIVITE DES LIEUX PAR UN TRAVAIL SUR LA SIGNALETIQUE ET LA VEGETALISATION.




POUR CLOTURER CETTE 4%€ PHASE, VERDI ETABLIT UNE ANALYSE DE TYPE AFOM (ATOUTS, FAIBLESSES, OPPORTUNITES, MENACES) POUR RECAPITULER
L'ENSEMBLE DES FACTEURS QUI VONT IMPACTER LES CHOIX D'AMENAGEMENT DU CENTRE-VILLE. CET OUTIL S'APPUIE SUR LES DONNEES ETUDIEES DANS LE
CADRE DU DIAGNOSTIC, DESQUELLES FONT PARTIE LES INTERVENTIONS DES RIVERAINS LORS DE LA BALADE URBAINE. VERDI PROPOSE UNE VISION CRITIQUE DE
BONSON, PUIS DU CENTRE-VILLE, A TRAVERS DE MULTIPLES DOMAINES (HABITAT, SERVICES, MOBILITE, ESPACES PUBLICS, ETC.), EN TENANT COMPTE DES
CONDITIONS ACTUELLES ET EN ANTICIPANT CELLES A VENIR. PRECISONS QUE CES ILLUSTRATIONS NE PRETENDENT PAS PRESENTER L'ENSEMBLE DU TRAVAIL
POINTU DES PROFESSIONNELS MAIS VOUS INVITE A UN BREF TOUR D'HORIZON BONSONNAIS AVEC QUELQUES EXEMPLES.

DE BEAUX ATOUTS. UNE GARE FAVORISANT LES| 0 omes
, p— LIAISONS TERRITORIALES. | + 4%
UNE CROISSANCE DEMOGRAPHIQUE STABLE [ -
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ET UN EQUILIBRE INTERGENERATIONNEL . | Qg e oSk o s

s | UNCOEUR COMMERCIAL DYNAMIQUE
SN\ [ ET UN POLE MEDICAL RAYONNANT.
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QR U ENVIRONNEMENT AGRICOLE [ | -0 ooc v coMMUNAL

PROCHE D'UNE METROPOLE. |

QUELQUES FAIBLESSES.

LA PRESENCE DE VOITURES QU ACCAPAREN
LE PAYSAGE ET UN PARTAGE DE LA VOIRIE | =
SOURCE D'INSECURITE ET

~—( PASSAGE NON CONSCIENTES DES |
2\ SERVICES DE LACOMMUNE. //
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DES ESPACES PUBLICS PEU VALORISES .
ET A USAGE RESTREINT CEX: PARKINGS, | DES,
PLACE DU 11 NOVEMBRE,..)

- o | P;f m{,‘é’ '[“',E Eg!,':' ot :_':fif UN PATCHWORK D'HABITATS, PAVILLONAIRE, COLLECTIF,
B A T 4 EN BANDE ET UN HABITAT ANCIEN ET VETUSTE.
DES OPPORTUNITES A SAISIR.. e YR f
LA DEMOCRATISATION DES MOBILITES . D
DOUCES POUR LES TRAJETS LOCAUX. | T )N | S,
DES ZONES D'ACTIVITES ECONOMIQUES A PROXIMITE, QL A GBY .
SOURCES D'EMPLOIS ET D'ATTRACTIVITE. j
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DE LARGES ESPACES PUBLICS PERMETTANT [ - == B0
L'[MPLANTATION DE MULTIPLES USAGES. |l

UNE LECTURE DIFFICILE
DU CENTRE URBAIN.
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. C'EST BIEN PAR LA
LE CENTRE-VILLE ¢
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DES MENACES !

e —

L'INFLATION EN COURS DES PRIX DE
L'IMMOBILIER ET DU FONCIER.
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